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ECOUTEZ-LE
HEAR YE HIM
1er mars, samedi soir, Chattanooga (Tennessee)

Thème central : Nous n’avons besoin que de Jésus-Christ, et Dieu cherche de vrais
hommes, non par les muscles, mais par le caractère, prêts à prendre son parti.

[Titre identique : En 1956 : le 11.6, le 30.9, le15.12. En 1957 : le 25.1, le 10.3, le 22.3, le 19.5, le 7.8. En
1958  : le 26.1, le 1.3, le 28.3, le 9.2. En 1959  : le 24.4. En 1 9 6 0   : le 13.3, le 12.7, le 6.8. En 1 9 6 2   : le
11.7. Titre similaire le 5.10.1958]

§1 à 10- Beaucoup sont debout, mais nous n’avons pas pu trouver de salle plus grande.
Quand on s’attend à trouver le Seigneur, il sera là. Si vous venez pour critiquer, le diable
vous en donnera l’occasion. Nous avons passé un bon moment ce matin entre pasteurs.
Nous prierons pour les malades demain soir, et il y aura une salle pour les cas urgents ne
pouvant attendre. Rappelez-vous aussi que c’est la bonne attitude mentale envers une
promesse divine qui la fait s’accomplir. La Parole vaincra l’adversaire n’importe où.
Jésus ne s’est servi que de la Parole du Père pour vaincre. Satan s’en est servi lui aussi, mais
en la tordant. Vous pouvez faire de même si vous croyez la Parole. J’ai vu des cancers guéris
ainsi. C’est parce que la Parole est Vie.

§11 à 12- De même que la radioactivité reste longtemps attachée à un cadavre, la Parole de
Dieu n’a pas de fin. C’est une graine. Si elle est arrosée et dans un bon sol, elle produira
selon son espèce. Il suffit de la recevoir dans le cœur et de la croire de tout son cœur.

§13 à 14- Je ne guéris pas les malades, et un docteur non plus. C’est Dieu qui guérit.
ÒCÕest lÕEternel qui guŽrit toutes tes maladiesÓ [Ps. 103:3]. Nous avons les meilleurs doc-
teurs, et il n’y a jamais eu autant de maladies. C’est parce qu’il n’y a jamais eu autant
d’incrédulité que dans cet âge scientifique. Autrefois les gens croyaient aux miracles.
Mais il n’est pas possible de prouver Dieu scientifiquement.

§15 à 16- En quittant l’Arbre de Vie, et en mangeant de l’Arbre de la connaissance,
l’homme s’est séparé de son Créateur. A chaque bouchée, il s’est détruit, et il est arrivé à la
bombe atomique. Dieu ne peut être connu que par la foi. Moïse n’a pas fait analyser les
feuilles du Buisson dans un laboratoire. Dieu ne lui aurait jamais parlé ! Moïse a reconnu
que Dieu était dans le Buisson, et il a ôté ses souliers, et Dieu s’est révélé à lui.

§17 à 18- La guérison divine, ce n’est pas toucher un totem, ni quelque chose qui s’écoule
des mains, mais un acte de foi dans l’œuvre achevée au Calvaire : ÒPar ses meurtrissures
nous sommes guŽrisÓ [Es. 53:5]. La base de la guérison n’est pas celle du salut. A la
nouvelle naissance, vous recevez un nouvel esprit, une nouvelle Vie immortelle, alors que la
guérison est un attribut divin qui vous guérit temporairement. Lazare est ressuscité, mais il a
dû mourir encore. La guérison n’est que le gage de la résurrection, et elle est déjà acquise au
Calvaire.

§19 à 22- J’ai été interrogé à la Clinique Mayo après le miracle de Donny Martin, raconté
dans le Reader’s Digest. [N° de novembre 1952. Le jeune Donny Martin était atteint d’une méningite au stade
final. Sur l’estrade, W. Branham a annoncé qu’un médecin serait capable de l’opérer. L’opération a réussi. Selon le
récit du Reader’s Digest, l’état de l’enfant s’est amélioré, mais il est mort cinq mois plus tard]. J’avais eu une
vision, et le bébé avait été guéri. Il était écrit dans le hall : ÒNous ne prŽtendons pas guŽrir,
nous ne faisons quÕassister la nature, et Dieu est le seul qui guŽrisseÓ. Si un médicament
guérissait une blessure par couteau, il guérirait une entaille faite par ce même couteau sur un
bureau. Est-ce le médicament ou la vie qui guérit la blessure ? Dites-moi ce qu’est la vie, et je
vous dirai qui est Dieu. C’est Dieu qui guérit. Le médecin peut ôter l’appendice, mais qui
guérit le trou ainsi fait ? Il peut arracher une dent, mais qui arrête le sang ?

§23 à 25- Dieu guérit toutes nos maladies. Cela ne signifie pas que les hôpitaux sont inuti-
les, et je prie pour eux et pour la recherche. Mais c’est Dieu qui guérit. La pénicilline tue les
microbes, mais c’est Dieu qui restaure ce qui a été détruit. [Prière].

§26 à 27- Lisons Matthieu 17:1 à 5, un texte qui a inspiré des générations :
Ò(1) Six jours apr•s, JŽsus prit avec lui Pierre, Jacques, et Jean, son fr•re, et il les conduisit ̂  lÕŽcart sur

une haute montagne. (2) Il fut transfigurŽ devant eux!; son visage resplendit comme le soleil, et ses v•te-
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ments devinrent blancs comme la lumi•re. (3) Et voici, Mo•se et Elie leur apparurent, sÕentretenant avec lui.
(4) Pierre, prenant la parole, dit ˆ JŽsus!: Seigneur, il est bon que nous soyons ici!; si tu le veux, je dresse-
rai ici trois tentes, une pour toi, une pour Mo•se, et une pour Elie. (5) Comme il parlait encore, une nuŽe
lumineuse les couvrit. Et voici, une voix fit entendre de la nuŽe ces paroles!: Celui-ci est mon Fils bien-
aimŽ, en qui jÕai mis toute mon affection!: écoutez-le !Ó

§28 à 30- Vous avez déjà entendu dire que la rencontre de Moïse, Elie et Jésus préfigure la
seconde venue du Seigneur. Je veux aborder cela sous un autre angle ce soir. Jésus s’est
montré aussi bien à 500 personnes, qu’à 70 ou 12 ou 3. Il vient à l’âme affamée. Il est om-
niprésent, le diable ne l’est pas. J’ai vu l’immensité de l’univers dans un observatoire, et
c’est un souffle de Dieu qui l’a créé. Il remplit tout l’espace, et nous croyons pouvoir nous
occuper de ses affaires ! Lui qui est si grand, il peut se faire petit et venir vers un pauvre
pécheur perdu. C’est ce qui fait sa grandeur. J’ai rencontré des rois et de grands hommes
petits à leurs propres yeux. Ce sont les petits qui se croient grands.

§31 à 33- Jésus est allé sur la montagne avec ceux qui l’avaient accompagné chez Jaïrus :
Pierre, Jacques et Jean, la foi, l’espérance et la charité. Il a pris trois témoins car Dieu allait
faire une grande chose. Il n’y a rien de vain chez Dieu. Nous devrions toujours être dans
l’attente de la conduite du Saint-Esprit. Le sel sauve par contact. Nous devrions être salés et
contacter le monde ! Le sel donne soif, et le monde devrait avoir envie d’être comme vous.
Dieu créera la soif, mais soyez salé.

§34 à 35- Il y avait donc trois témoins terrestres, et trois témoin célestes. Dieu confirme
toujours, et le grand mouvement actuel est un avertissement. Quelque chose va se passer. A
chaque charnière du temps, Dieu envoie des prophètes, puis des anges pour avertir de
la destruction. Souvenez-vous de l’écriture sur le mur [Dan. 5]. Quand vous voyez sa main,
elle indique quelque chose. Nous sommes à la fin de six mille ans. L’église va être vomie
de la bouche de Dieu.

§36 à 41- L’Ancien Testament est l’ombre du Nouveau. Jésus a dit :ÒIl y a plusieurs de-
meures dans la maison de mon P•reÓ [Jean 14:2]. La ÒmaisonÓ signifie la ÒmaisonnŽeÓ.
Un fils naissant dans la famille était fils par naissance, mais pas encore héritier. Naître de
nouveau n’est qu’un début. De même, nous sommes nés de nouveau par un seul Esprit
dans l’Eglise de Dieu. Vous êtes alors chrétien par naissance, et non par affiliation. Un tu-
teur était donné à l’enfant. Quand vous êtes né dans le Royaume, Dieu vous a envoyé un
Educateur, le Saint-Esprit qui fait constamment son rapport au Père. Combien il doit avoir
honte de la conduite de ses enfants !

§42 à 43- La Bible dit que c’est un péché pour une femme de se couper les cheveux, ou de
porter des vêtements d’homme, mais on n’en tient plus compte. Il n’y aurait pas de délin-
quance juvénile sans délinquance parentale. Autrefois, vous aimiez prier jusqu’à minuit ou
plus sous le Saint-Esprit, mais vous préférez une émission vulgaire à la télé. L’événement le
plus important sur terre s’est produit quand Jean a baptisé Jésus, et que Dieu s’est présenté
sous la forme d’une colombe, l’oiseau du ciel le plus doux pour un Agneau, l’animal de la
terre le plus doux. Seules ces deux espèces pouvaient s’accorder. Quand la colombe s’est
posée sur l’agneau, le ciel et la terre se sont embrassés, les pécheurs et Dieu se sont
réconciliés.

§44 à 45- La colombe ne se serait pas posée sur un loup ou sur un bouc. Quand vous avez
été sauvé, vous étiez une brebis. Mais quand vous haïssez votre voisin et vous vous battez, la
colombe s’éloigne. C’est là le problème. Comment la faire revenir ? Redevenez un agneau.
Elle attend non loin de vous, prête à revenir dès que vous reprendrez la nature de l’agneau.
Qu’éprouve le Saint-Esprit quand il doit rendre compte de vous devant Dieu ? Dieu n’a pas
omis les fautes de David. C’est pourquoi j’ai confiance dans la Bible, elle dit la vérité. Dieu
en  est l’Auteur.

§46 à 48- Un fils qui ne progresse pas est toujours fils, mais il n’aura aucun rôle dans le
Royaume. Mais si le fils s’intéresse aux affaires du Père, est actif et recherche la sagesse,
sans motifs égoïstes, alors le Père le conduit dans un lieu public, et le fils né dans la maison
est adopté. Or nous sommes prédestinés à l’adoption [Rom. 8:23, 9:4; Eph. 1:5; Gal.4:5]. Quand
le fils était placé dans cette position, sa signature valait celle du père, et il était héritier de tous
les biens du père. Si nous sommes des fils en position dans le Royaume, nous sommes
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héritiers et cohéritiers avec Christ de ce que Dieu a [Rom. 8:17]. Il vous place comme apôtres,
prophètes, évangélistes, etc.

§49 à 51- Dieu ne demande rien aux hommes qu’il n’ait fait lui-même. Son Fils
bien-aimé a été glorifié sur la montagne. Son vêtement brillait comme le soleil. C’était le
manteau royal dont le père couvrait son fils devant la foule, en lui donnant autorité sur tout ce
qu’il possédait. Ils ont voulu construire un tabernacle pour Moïse et Elie, mais Dieu n’a pas
voulu de ces choses : ÒCelui-ci est mon Fils bien-aimŽ, en qui jÕai mis toute mon affection!:
Žcoutez-le!!Ó Moïse représente la Loi et les gardiens du sabbat, or nul ne peut être sauvé
par la Loi, mais seulement par grâce. Aucun homme ne peut dire qu’il a cherché Dieu. C’est
Dieu qui cherche l’homme, qui a cherché Adam dans le Jardin. ÒNul ne peut venir ̂  moi si
le P•re ne lÕattireÓ [Jean 6:44]. Si Dieu frappe à votre cœur, vous êtes privilégié.

§52 à 53- Elie représente la sévérité de la justice de Dieu. Nous ne réclamons donc pas
la justice, mais la miséricorde, car nous sommes nés dans le péché et menteurs. Il n’y a donc
aucune espérance avec la justice de Dieu. Quand ils ont voulu arrêter Elie, cinquante hommes
ont été consumés par le feu du ciel [2 R. 1:9-12]. Mais Jésus représente l’amour de Dieu.
Je n’ai besoin ni de la Loi, ni de la justice, mais de l’amour de Dieu. ÒEcoutez-le!!Ó Lui seul
a la Vie éternelle, lui seul peut vous sauver. Ni la Loi, ni votre justice, ni votre religion, ni
votre église ne le peuvent.

§54 à 57- Lui seul peut vous guérir, apporter la joie, la paix. Vos superstitions ne le peuvent
pas. Vos Elvis Presley, votre rock n’ roll, vos fêtes, vos disputes dénominationnelles ne peu-
vent apporter que la souffrance.  Comme je voudrais que toute l’Eglise lève les yeux et
L’écoute ! Dieu cherche des hommes non pas capables de faire ceci ou cela, mais de l’aimer.
Le monde n’offre que la mort. C’est normal pour un porc de se vautrer sur un fumier, mais
pas pour un agneau. C’est normal qu’un pécheur boive et fume, il ne connaît rien d’autre,
mais ce n’est pas normal pour ceux qui se disent chrétiens. Dieu cherche de vrais hom-
mes, non par les muscles, mais par le caractère. Il n’y a jamais eu un homme comme
Jésus-Christ. ÒEcoutez-le!!Ó

§58 à 63- Je suis allé en Suisse où cinquante mille âmes ont été enregistrées en cinq soirs.
Dans le passé, le pays avait été envahi par une puissante armée bien entraînée, alors que les
habitants se défendaient avec des bâtons. Il n’y avait plus d’espoir. Mais Arnold de Winke-
lried s’est précipité sur les lances ennemies, les a embrassées et les a dirigées vers sa poi-
trine, en criant à ses amis de le suivre. Les ennemis ont été déconcertés par cet héroïsme, et
ont fui devant les Suisses. Cela a été possible parce qu’un seul homme a donné sa vie. De
même, la race d’Adam était acculée, les prophètes avaient été rejetés, il n’y avait plus
d’espoir, et l’armée du diable avançait avec le péché et la maladie. Mais il y en a Un qui est
venu du ciel, qui a pris la place du pécheur. Il s’est plongé au plus épais des lances de la
mort. Puis il a envoyé le Saint-Esprit : ÒPrenez-le, et faites de votre mieux pour vaincre
lÕignorance, le pŽchŽ, la maladie, les ÔismesÕÓ. Il nous a donné l’arme la plus puissante qui
soit, mais nous restons dans un coin comme des poltrons. Dieu veut des hommes et des
femmes courageux.

§64 à 67- J’aime chasser et être seul dans les bois. C’est là où j’ai d’abord connu Dieu.
Souvent je quitte mes frères, je m’isole, pose mon fusil contre un arbre et prie à genoux. Une
fois en automne, j’avais passé trois jours seul à cheval à la recherche d’un cerf, j’ai assisté à
un arc-en-ciel après un orage, et j’ai pensé que c’était la promesse de Dieu, l’alliance avec
Christ. Jean l’a vu comme une pierre de jaspe et de sardoine, avec l’arc-en-ciel au-dessus de
lui, le Premier et le Dernier. Un loup a hurlé, et un cerf a bramé [Enregistrement interrompu]. J’ai
pleuré et j’ai adoré mon Créateur. Je le voyais dans l’arc-en-ciel, dans le soleil, dans l’appel
du cerf. Je me sentais comme Pierre : ÒIl est bon dÕ•tre iciÓ, mais, évidemment, en bas de la
montagne il y a la souffrance.

§68 à 69- Un écureuil criait à cause d’un aigle que la tempête avait obligé à se poser. Cet
aigle n’avait pas peur. Dieu veut des hommes courageux qui n’ont pas peur de témoigner ou
de dire au médecin que Dieu les a guéris. Cet aigle n’avait pas peur parce qu’il avait ses
ailes. Dieu lui avait donné un moyen dans lequel il avait confiance. Il croyait à la puissance
donnée par Dieu. Comment un homme baptisé du Saint-Esprit pourrait-il avoir peur de faire
confiance à Dieu avec cette puissance divine qui lui a été donnée ?
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§70 à 71- Puis il en a eu assez des piaillements de l’écureuil, et d’un bond il s’est envolé. Il
n’a pas battu des ailes d’une dénomination à une autre. Il savait se servir de ses ailes, il a
chevauché le vent et s’est élevé sans aucun battement d’aile. J’ai crié et pleuré. Oh, si seu-
lement nous savions placer nos ailes de la foi dans le courant ascendant du Saint-
Esprit, et nous envoler avec les ailes qu’il nous a données loin des babillages qui nient la
guérison divine !

§72 à 76- Un jour, je chassais avec Burt Caul, un homme cruel qui tuait les faons, ce que la
loi n’interdit pas. Je n’aime pas cela car j’ai été garde-chasse. Burt s’était fait un sifflet
imitant le cri d’un faon. Malgré mes protestations, il s’en est servi et une biche inquiète est
apparue aussitôt. Burt a levé son fusil, mais la biche n’a pas bougé. J’ai détourné la tête et
j’ai prié pour qu’il ne fasse pas cela. Si le cri d’un petit en danger a fait cet effet sur cette
mère, quel effet produira le Saint-Esprit dans un homme quand l’Eglise est en danger ? Cela
vous fera-t-il aimer le Seigneur, et cesser de critiquer ? Cela vous fera-t-il abandonner vos
superstitions et croire Dieu ? Burt n’a pas tiré : il pleurait. Il s’est agrippé à mes mains :
ÒBilly, jÕen ai assezÓ, et là, dans l’herbe, je l’ai conduit au Seigneur Jésus parce qu’une
mère avait montré ce qu’elle était.

§77 à 81- Ne voulez-vous pas montrer de quoi vous êtes fait ? Dieu cherche des héros qui
veulent prendre son parti et le croire. Pendant que les yeux sont fermés, qui veut devenir un
vrai serviteur de Jésus et l’accepter comme Sauveur ? … Que les rétrogrades qui ont honte
de ne pas avoir osé témoigner lèvent la main … que ceux qui veulent être remplis de l’Esprit
et être adoptés dans la famille de Dieu  lèvent la main … [De nombreuses mains se lèvent] …
[Prière].

§82 à 87- Dieu a placé cinq fonctions pour le perfectionnement de l’église : apôtres, évan-
gélistes, pasteurs, etc. Jésus est ressuscité et il est toujours le même, hier, aujourd’hui et
éternellement, [Héb. 13:8], en puissance et en attitude. C’est le seul dont la tombe soit vide. Il
est avec nous. Il a promis que nous ferions les mêmes choses. Il a dit à l’église : ÒVous ne
me verrez plusÓ, et au Corps : ÒVous me verrez, car je serai avec vous, et m•me en vous
jusquÕˆ la fin du monde.Ó Si l’esprit d’un artiste était en moi, je peindrais. Si l’Esprit de
Christ est en moi, vous vous attendriez à ce que je fasse les œuvres de Christ. Et donc
l’Eglise cherche l’Esprit de Christ et non pas des credo.

§88 à 89- Notez que Christ n’a jamais dit qu’il guérissait. Il a dit : ÒCe nÕest pas moi qui
fais les Ïuvres, mais le P•re qui demeure en moiÓ [Jean 14:10], et : ÒLe Fils ne peut rien
faire par lui-m•me, mais seulement ce quÕil voit faire au P•reÓ [Jean 5:19]. Il est passé au
milieu de plusieurs infirmes pour n’en guérir qu’un. ÒTout ce que le P•re fait, le Fils le fait
pareillementÓ. Christ ne guérissait pas avant d’avoir une vision. Dieu ne reconnaissait
même pas la chair de son propre Fils pour lui donner la liberté d’agir !

§90 à 92- Au début de son ministère, Jésus a déclaré à Nathanaël l’avoir vu sous un arbre.
S’il est toujours le même, tel doit être son ministère aujourd’hui. Les prêtres connaisseurs de
la Bible l’ont traité de Béelzébul. Depuis la venue du Saint-Esprit, parler contre cela est un
péché qui ne sera jamais pardonné. Nous vivons dans la dispensation du Saint-Esprit. Mais
un incrédule ne peut pas croire, ce n’est pas pour lui.

§93 à 99- Il a parlé à la Samaritaine pour contacter son esprit. Le Père l’avait envoyé là, et il
a révélé qu’elle avait eu plusieurs maris. Cette pécheresse a compris qu’il était prophète, et
quand il a déclaré être le Christ, elle a couru prévenir la ville. Si c’était le signe du Messie
alors, c’est aussi son signe aujourd’hui. Il n’a pas senti physiquement que la femme
atteinte d’une perte de sang le touchait, mais une force était sortie de lui, parce que la foi de
cette femme utilisait le don de Dieu : il n’y a pas eu de vision. Dans le cas de Lazare,
c’est Dieu qui utilisait son don, et il a montré en vision ce qui se passerait. Près de la
tombe, il n’a parlé que pour la foule. Peut-il encore être touché aujourd’hui ? ÒIl est un
Souverain Sacrificateur qui peut •tre touchŽ par nos faiblessesÓ. Vous pouvez donc le
toucher ce soir, et il peut vous parler comme à cette femme.

§100 à 103- Je crois qu’il va le faire pour ces nouveaux-nés qui ont levé la main, pour
qu’ils puissent le servir toute leur vie. Il peut prouver qu’il est ici. Beaucoup de ceux qui
l’aiment, ignorent, comme les disciples d’Emmaüs, qu’il est ressuscité. Mais dans
l’auberge, derrière les portes, il a fait ce que personne ne faisait comme lui. Alors ils l’ont
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reconnu. Je ne suis pas là pour briser votre organisation et vous disperser, mais
pour l’aider. Ce sont tous des enfants de Dieu. Le diable les fait se battre, mais Dieu les
aime. Aimez-les. Nous sommes ici pour fortifier la foi, pour que le pécheur voie qu’il n’est
rien de grand.

§104 à 109- Ce n’est pas à moi de dire à Dieu ce qu’il doit faire, c’est lui qui agit. C’est un
don dans la soumission. Un micro ne peut parler par lui-même. Je ne connais pratique-
ment personne ici. Croyez qu’il répondra à votre besoin. [Prière]. Jouez ÒCrois seulementÓ.
Que les frères prient pour moi. Il y a des gens jusque dans l’autre pièce.

§110 à 116- Je ne connais pas cet homme. Si Jésus revenait, il ne le guérirait pas, car il l’a
déjà fait au Calvaire. Vous êtes déjà racheté de toute malédiction du diable. Il vous suffit de
croire. Par contre, révéler comme avec Nathanaël, il peut le faire encore, car il est le même. Le
Cep dynamise les sarments, et les sarments portent le fruit. Jésus n’a pas d’autres mains que
les nôtres. En ce moment, je L’attends, l’onction n’est pas sur moi. Je ne peux y entrer après
avoir prêché comme cela … Ne pensez pas à ce que vous voulez, mais croyez seulement
qu’il est ressuscité, et que c’est réglé … tout dépend de votre attitude envers ce don … la
Lumière est entre cet homme et moi … il est dans un état nerveux, il essaie de marcher …
l’arthrite … Il peut en dire plus … vous priez pour un petit-fils avec une grosseur à la tête …
deux, c’est ÔAinsi dit le SeigneurÕ … donnez-moi votre main … [Courte prière] … allez, et
soyez exaucé.

§117 à 118- Le Saint-Esprit est ici. Monsieur, vous êtes chrétien, vous êtes ici pour une
personne âgée, votre père, dont la tête est couverte par une ombre, le cancer … vous êtes
prédicateur … croyez-vous que vous êtes en présence de votre Créateur ? [Courte prière].

§119 à 125- Madame,, … vous êtes chrétienne, vous êtes ici pour une femme plus jeune,
votre belle-sœur qui souffre d’arthrite … vous sortez d’une maladie, une pneumonie …
[Courte prière] … - …Croyez ! Ceci est permis par le Père pour accomplir sa Parole. Si Dieu
ne confirme pas, vous êtes en droit de douter. S’il confirme, le doute devient péché.
Cette femme avec une chose jaune l’a touché … la Lumière est au-dessus d’elle … elle
demandait à Dieu que je l’appelle … un problème féminin … vous êtes guérie … - … En 47
ans, il n’y a pas eu une seule erreur. … Monsieur, vous voulez grandir spirituellement, … je
vois aussi une plage, et vous priez pour votre sœur … elle habite en Californie, elle travaille
depuis longtemps pour le Seigneur et devient aveugle, c’est ÔAinsi dit le SeigneurÕ … [Courte
prière].

§126 à 129- Monsieur, s’il me dit ce qu’il y a dans votre cœur, croirez-vous qu’il vous
exaucera ? C’est Dieu qui essaie de faire que les gens croient en lui … la femme âgée là-bas
habillée en bleu, a de l’hypertension … levez la main, … que le Seigneur vous exauce …
Monsieur, vous avez une grosseur au sommet de votre tête, et elle se voit … vous êtes Olan
Gross, et habitez au 1401 Wildwood …, vous fréquentez une petite église … [Courte prière] …

_______________


